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Réunis en assemblée
générale hier vendredi
au complexe social Be-
noît Messani Gnangue-
nona, sis à la Cosyga,
les membres du Syndi-
cat national des travail-
leurs du secteur social
ont décidé, à l'unani-
mité, d'entrer en grève
de trois mois renouve-
lable, dès ce samedi.

EMBOÎTANT le pas àleurs camarades des sec‐teurs de l'Éducation et dela Santé, les membres etsympathisants du Syndi‐cat national des travail‐leurs du secteur social(Synatrass) ont décidéd'entrer en grève de troismois renouvelable. Unedécision prise à l'unani‐mité par tous les agentsprésents vendredi à l'as‐semblée générale qui a eulieu au complexe socialBenoît Messani Gnangue‐nona, sis à Cosyga, auquartier Batavéa.Ce mouvement fait suite,selon les agents, à la nonprise en compte, par le

gouvernement, de leurcahier de revendicationsdéposé il a y plus de deuxmois. « Depuis deux mois,
nous avons introduit un
cahier de revendications,
accompagné d'un préavis
de grève auprès de la tu-
telle. Mais le Synatrass n'a
jamais été invité à une
quelconque table de négo-

ciation. S'ils ont minimisé
le cahier de revendica-
tions, c'est qu'ils ont mini-
misé les Affaires sociales. A
partir de cet instant, la
base a décidé d'une entrée
en grève», a déclaré  le se‐crétaire exécutif du Syna‐trass, Roger AbessoloOndo.Aussi, décidés à faire réa‐

gir les autorités gouver‐nementales, les travail‐leurs du secteur social,af"iliés au Synatrass sesont‐ils dit déterminés àcesser toutes formes d'ac‐tivités dans leur secteur,jusqu'à la satisfaction deleurs doléances. Et pourmatérialiser cette vo‐lonté, ces pères et mères

de famille ont repris tousen chœur, la célèbrephrase qui sonne désor‐mais comme l'hymne dusyndicalisme au Gabon :"Unis, nous sommes forts,
désunis nous sommes fai-
bles".Au nombre des pointsinscrits dans le cahier derevendications du Syna‐trass "igurent, entre au‐tres,  le payement de laPrime d'incitation à laperformance (PIP). Enplus de la réclamation dela révision du texte orga‐nique des Affaires so‐ciales qui, selon lesagents, date de 1981. Les syndiqués dénoncentégalement la mauvaiseutilisation de la ressourcehumaine dans ce secteur.« Nous sommes la seule
administration où il est
demandé à celui qui a un
diplôme de gestionnaire
de devenir éducateur spé-
cialisé», fait remarquerAbessolo Ondo. Autant degriefs qui suscitent au‐jourd'hui la colère destravailleurs des Affairessociales, décidés d'entreren grève dès ce samedi 23janvier 2016.

Les agents en grève de trois mois renouvelable

Front social/ Assemblée générale du Syndicat national des 
travailleurs du secteur social
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Les agents des Affaires sociales à leur AG de vendredi à la Cosyga.
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Pendant deux jours, le
ministre de la Fonction
publique et de la ré-
forme administrative a,
tour à tour, échangé
avec le bureau du Syn-
dicat national des
agents de la fonction
publique et de la ré-
forme administrative et
celui du Syndicat natio-
nal des enseignants et

chercheurs. L'objet de
ces discussions, entre
autres, était de clarifier
certains points de la ré-
forme administrative en
cours dans notre pays. 

LE bureau directeur duSyndicat national desagents de la fonction pu‐blique et de la réformeadministrative (Synafo‐pra) a échangé, mardi,avec le ministre Jean‐Marie Ogandaga, dans lasalle de réunion du minis‐tère de la Fonction pu‐blique. Ce syndicat,  après

six mois d'arrêt de travail,a "inalement décidé desuspendre son mouve‐ment de grève après quede nombreux points deses revendications onttrouvé des solutions.C'est donc suite à cela queRégis Malembe et son bu‐reau ont eu une séance detravail avec le ministreOgandaga, pour lui fairepart de leur satisfactiond'être parvenu à unconsensus, et aussi leurabnégation à reprendre letravail. «Beaucoup de
points restent encore à sa-

tisfaire, mais l'essentiel est
déjà là, et nous gardons
espoir en l'avenir », a dé‐claré le président du Sy‐nafopra. Mercredi, c'était au tourdu Syndicat national desenseignants chercheurs(Snec) d'être reçu par lepatron de la Fonction pu‐blique. Cette séance detravail souhaitée par lesenseignants du Supérieura permis à ceux‐ci d'êtreédi"iés sur les nouvellesréformes engagées par laFonction publique dans ledomaine de l'Enseigne‐

ment supérieur. Les en‐seignants chercheurs ontsaisi cette occasion pours'enquérir de la situationsalariale de certains deleurs collègues. Ils ont étésatisfaits d'apprendreque les salaires de cesderniers sont en voie derétablissement. C'est donc avec un brind'espoir pour l'avenir queJean‐Remy Yama et sa dé‐légation sont sortis decette séance de travail.Tout en promettant de semettre à la disposition duministère.

Le Synafopra et le Snec chez Jean-Marie Ogandaga
Séances de travail au ministère de la Fonction publique
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Le président du Snec, Jean Rémy Yama, au sortir de
la réunion avec le ministre de la Fonction publique.
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Le ministre de la Foction publique, Jean-Marie Ogandaga, en séance de travail
avec le bureau du Synafopra.
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• Vie des associations
L'AJNOA sur de nouvelles
bases

Créée en 1993, l'Associationdes jeunes des villagesNgoma, Otsouandjogo etAlouma (AJNOA), dans laSébé‐Brikolo (Haut‐Ogooué), redonne un nou‐veau souf"le à ses activitéspour les deux prochainesannées. A la faveur d'une as‐semblée générale, cette se‐maine, le nouveau bureauque conduit dorénavantHerbert Ockongo Youmou, adit vouloir sauvegarder etrenforcer les liens de frater‐nité et d'amitié entre lesmembres, tout en promou‐vant la réalisation d'actionssociales, culturelles et spor‐tives. Avec pour "inalité l'af‐"irmation de l'authenticité etdes valeurs des "ils de la ré‐gion. Plusieurs activités sontprévues : instauration d'unejournée de l'écolier, sémi‐naire de sensibilisation auVIH/Sida, soutien aux ar‐tistes, organisation de soi‐rées de dansestraditionnelles, tournoi desixte, jeux de société, ainsique l'inauguration de lamaison AJNOA.• Polémique des Oscars
Robert Redford s'inscrit
en fauxLa star américaine de ci‐néma, Robert Redford, a re‐fusé d'entrer dans lapolémique sur le manque dediversité aux Oscars, jeudien inaugurant le festival ducinéma indépendant deSundance, qu'il a fondé. "Ça
ne m'intéresse pas les Os-
cars", a‐t‐il déclaré aux jour‐nalistes en lançant lanouvelle édition du festivalcréé en 1985 dans l'Utah(ouest des Etats‐Unis)."Pour moi, ce qui compte,
c'est le travail. Ce qui en dé-
coule, ce sont les récom-
penses", a‐t‐il ajouté. Lefestival s'ouvre alors quel'Académie des arts etsciences du cinéma, qui dé‐cerne les Oscars, se retrouveau cœur d'un virulente polé‐mique sur son manque dediversité.• Musique
Le raï fête ses "30 ans" Il y a 30 ans, le raï arrivaitd'Algérie pour faire danserla France et le monde. Unanniversaire célébré engrande pompe pour tenterde remettre au goût du jourune musique synonyme,selon ses promoteurs, du"bien‐vivre ensemble". "La
philosophie du raï, c'est li-
berté, égalité, fraternité... et
danse", assure à l'AFP Ra‐chid Taha, l'une des "iguresde proue de ce courant mu‐sical célébré par la sortievendredi d'un coffret decinq CD. Un avant‐goût d'unconcert géant de cinqheures, le 29 janvier au Zé‐nith de Paris.
Rassemblés par F.S.L.

Ici et ailleurs
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